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La Maison Jean Vilar présente

Craig et la marionnette
5 mai – 29 juillet 2009, Maison Jean Vilar, Avignon

Coproduction Bibliothèque nationale de France, Association Jean Vilar, 
Association nationale des théâtres de marionnettes et des arts associés (THEMAA).

Edward Gordon Craig (1872-1966) fut l’un des grands refondateurs de l’art théâtral 
au début du XXe siècle. Présentée à la Maison Jean Vilar à Avignon, une sélection de 
soixante-dix pièces du fonds Craig du département des Arts du sp ectacle de la BnF 
permet de mieux appréhender le rôle de la marionnette dans la p ensée de ce grand 
homme de théâtre. Une cinquantaine de prêts consentis par des marionnettistes 
contemporains atteste par ailleurs la rémanence, le plus souvent inconsciente, de 
cette pensée dans la pratique d’aujourd’hui. 

Pour Bruno Racine, président de la BnF, « il est important de montrer au public l’originalité 
et la puissance d’imagination d’Edward Gordon Craig et de souligner la dette colossale 
que la scène contemporaine a envers lui. »

Copeau, Jouvet, Barrault et bien d’autres admiraient Craig pour avoir su assigner 
au metteur en scène la tâche ambitieuse de rivaliser d’invention poétique avec le 
dramaturge, et de donner à voir sur scène la poésie latente du texte. Dans la lignée du 
symbolisme, Craig percevait la marionnette comme une effigie divine, un « modèle de 
l’homme en mouvement », une création parfaite appelée peut-être à supplanter l’acteur 
lui-même.

L’exposition commence par quelques marionnettes de la collection personnelle de 
Craig. Elle montre ensuite comment l’homme de théâtre fait évoluer la simple figurine 
destinée à l’origine à indiquer l’échelle d’une maquette de décor vers une « marionnette » 
rudimentaire et une nouvelle forme de gravure sur bois, qu’il baptise « Black Figure ». 
L’école pour l’art du théâtre que Craig a fondée à Florence en 1913 faisait la part belle 
aux marionnettes : les élèves devaient apprendre à en sculpter eux-mêmes sur le 
modèle d’une marionnette birmane.

Mais la création la plus fascinante de Craig est sans conteste la « surmarionnette ». 
L’acteur humain est, précisément, « trop humain » pour pouvoir fournir, dans sa chair 
et son aléatoire émotivité, le matériau d’une œuvre d’art. Mais par quoi le remplacer ? 
Craig parle d’une « surmarionnette » au nom calqué sur celui du surhomme nietzschéen, 
mais sans préciser ce que ce terme recouvre exactement. Des documents inédits 
permettent sur ce point de formuler de nouvelles hypothèses qui seront présentées 
dans cette exposition.
Les marionnettes contemporaines sur lesquelles se poursuit le parcours établissent 
des liens avec la pensée de Craig autour de différents axes : les traditions revisitées ; le 
rejet du réalisme ; l’acteur marionnettisé ; l’exploration de l’espace et du mouvement ; 
le jeu avec la langue ; la transmission.

L’exposition Craig et la marionnette sera présentée à Charleville-Mézières, au Musée de 
l’Ardenne, du 18 septembre au 4 octobre 2009, à l’occasion du Festival mondial des théâtres de 
marionnettes (18-27 septembre 2009).



Dates 5 mai - 29 juillet 2009

Lieu Maison Jean Vilar
8 rue de Mons
84 000 AVIGNON 

Horaires Jusqu’au 7 juillet : 
9h - 12h / 13h30 - 17h30 du mardi au vendredi, 
10h - 17h le samedi 

A partir du 7 juillet et pendant la durée du Festival 
d’Avignon : 
10h30 - 18h30 tous les jours 
Fermeture le 14 juillet
Entrée : 3 euros
Gratuit pour les moins de 12 ans et les groupes scolaires

Commissariat Patrick Le Bœuf, conservateur au département des Arts du 
spectacle, BnF 
Evelyne Lecucq, comédienne, auteur et essayiste, Association 
nationale des théâtres de marionnettes et des arts associés 
(THEMAA) 

Coordination Maud Calmé, BnF, chargée d’expositions 

Scénographie

Réalisation technique

Violette Cros

Association Jean Vilar / BnF

Publication Craig et la marionnette 
Sous la direction de Patrick Le Bœuf
Coédition Actes Sud / BnF 
Broché, 19,6 X 25,5 cm
Environ 120 pages et 120 illustrations couleur
Contact presse Actes Sud : Christine Gassin - 01 55 42 14 46 
c.gassin@actes-sud.fr

Contacts presse Claudine Hermabessière
chef du service de presse 
01 53 79 41 18 - claudine.hermabessiere@bnf.fr

Isabelle Coilly
chargée de communication presse
01 53 79 40 11 - isabelle.coilly@bnf.fr
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S’attachant à la place de la marionnette dans la pensée d’Edward Gordon Craig (1872-
1966), l’exposition explique comment il a pu devenir une sorte de figure tutélaire du 
théâtre de marionnettes, et comment son influence continue de se faire sentir, fût-ce 
de manière inconsciente, dans la pratique des marionnettistes actuels.

Edward Gordon Craig, metteur en scène, scénographe, théoricien du théâtre mais 
aussi graveur de talent, était considéré dans la première moitié du XXe siècle comme 
une référence incontournable de l’esthétique théâtrale. Force est de constater qu’il 
est aujourd’hui  souvent réduit à un nom qu’on invoque avec un respect quasi religieux 
et à quelques citations emblématiques.

Fils d’une grande actrice britannique, Ellen Terry (1847-1928) et d’un architecte 
réputé, Edward William Godwin (1833-1886), élève du grand Henry Irving (1838-1905), 
il entame une carrière d’acteur, s’initie à la gravure sur bois puis sur cuivre, et donne 
entre 1900 et 1905 quelques mises en scène qui révolutionnent l’esthétique théâtrale. 
Faute de financement, il ne parvient pas à monter ses projets les plus ambitieux, et 
se voue à partir de 1908 presque exclusivement à son œuvre de théoricien. Il publie 
la revue The Mask de 1908 à 1929, qui est lue dans le monde entier. Il en réunit 
quelques articles en 1911 sous le titre On the Art of the Theatre : cet ouvrage devient 
le livre de chevet de toute une génération de metteurs en scène. Il passe les trente 
dernières années de sa vie en France, et vend à la Bibliothèque Nationale en mai 1957 
l’ensemble de ses archives.

En 1962, la Bibliothèque Nationale a organisé une grande exposition autour de ce fonds 
prestigieux. Depuis lors, en dehors de quelques prêts à des expositions extérieures, 
le grand public n’a plus eu l’occasion d’admirer les œuvres de ce grand pionnier du 
théâtre moderne.

L’exposition permet de remettre en lumière l’œuvre de ce grand visionnaire des arts 
de la scène, qui, par ses prises de position en faveur de la marionnette est devenu une 
véritable icône aux yeux des marionnettistes.

Présentation 
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Marionnette birmane à fils  : prince
Collection Craig
BnF, dpt des Arts du spectacle
Avec l’aimable autorisation du Edward 
Gordon Craig Estate 
Cliché Michel Urtado

Marionnette javanaise plane 
(Wayang kulit) : Semar (personnage 
du Mahabharata)
BnF, dpt des Arts du spectacle
Collection Craig
Avec l’aimable autorisation du 
Edward Gordon Craig Estate 
Cliché Michel Urtado

Gordon Craig : visage de Semar, 1911
Collection Craig
BnF, dpt des Arts du spectacle
Avec l’aimable autorisation du Edward Gordon 
Craig Estate 
Cliché Michel Urtado

Buste de femme aux bras articulés , 
anonyme, fin XVIIIè siècle
Collection Craig
BnF, dpt des Arts du spectacle
Avec l’aimable autorisation du 
Edward Gordon Craig Estate 
Cliché Michel Urtado



L’angle d’approche de l’exposition est à la fois monographique et thématique.

Une première partie, consacrée aux relations que Craig entretenait avec la 
marionnette, montre presque exclusivement des pièces conservées dans le fonds 
Craig de la BnF.

Une seconde section est consacrée aux prolongements de l’esthétique craigienne de 
la marionnette dans la pratique contemporaine, à des « allers et retours » entre Craig 
et les marionnettistes d’aujourd’hui. Cette seconde partie réunit des œuvres prêtées 
par les compagnies elles-mêmes et des photographies de spectacles.

Edward Gordon Craig et la marionnette

Edward Gordon Craig fut acteur, metteur en scène et décorateur de théâtre, graveur et 
illustrateur, essayiste et éditeur de revues. Il débute son activité de metteur en scène 
en 1900 et publie dès 1905 ses premières considérations théoriques. Revendiquant sa 
« haine de l’état du théâtre » de son époque, il souhaite lui donner un souffle nouveau. 
Craig oppose au décor réaliste et au jeu psychologique de l’acteur un art fondé sur le 
mouvement, la couleur, le jeu de l’ombre et de la lumière où le geste a préséance sur 
la parole. Il rêve d’un spectacle fondé sur la danse et la musique, le jeu des lignes, des 
lumières et des couleurs ; un art total où tout serait symbole.
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Parcours de l’exposition 

Edward Gordon Craig, Harlequin, gravure 
sur bois peinte à la main, tirée de Gordon 
Craig’s Book of Penny toys, 1899
BnF, dpt des Arts du spectacle
Avec l’aimable autorisation du Edward Gordon 
Craig Estate
Cliché Michel Urtado

Croquis et notes d’Edward Gordon Craig sur 
un système de manipulation sphérique pour 
marionnettes à fils
BnF, dpt des Arts du spectacle
Avec l’aimable autorisation du Edward Gordon 
Craig Estate
Cliché Michel Urtado

Photo anonyme d’Edward Gordon 
Craig en costume de Pierrot , 1897
BnF, dpt des Arts du spectacle
Avec l’aimable autorisation du Edward 
Gordon Craig Estate
Cliché Michel Urtado



Craig collectionneur
Au fil de ses réflexions et de ses tentatives pratiques, Edward Gordon Craig réunit une 
importante collection de marionnettes de différentes époques et de nombreux pays. 
La collection personnelle de Craig regroupe des pièces rares et étonnantes. Ainsi, 
un catalogue de jouets datant des années 1830, réalisé par un fabricant allemand, 
qui consiste en un ensemble de planches peintes à la main d’une grande rareté et 
d’une grande beauté. Craig écrit au sujet de ce catalogue : « N’a sa place que dans 
la bibliothèque d’un fabricant de marionnettes ou d’un marionnettiste ». Un étrange 
buste de femme aux bras articulés, datable de la fin du XVIIIe siècle est également 
exposé. L’écrivain allemand Otto von Taube dit avoir vu Craig manipuler cette 
« marionnette » d’une manière telle qu’elle paraissait plus expressive que des acteurs 
en chair et en os, et que cela lui a donné matière à l’écriture d’une de ses nouvelles.

Craig historien, théoricien et dessinateur de la marionnette
Théoricien de l’art de l’acteur et de la représentation scénique, Craig considérait la 
marionnette comme un modèle à suivre pour le comédien. Il développe ses nombreuses 
recherches autour de l’art de la marionnette à travers ses activités d’éditeur, auteur 
et dessinateur. Ses croquis de mise en scène, de décor et d’illustration sont souvent 
empreints de l’idée du masque ou de la marionnette. 

De la figurine de maquette aux Black Figures
Craig dessine et fabrique des objets de bois : jouets, figurines puis véritables 
marionnettes, parfois même monumentales.
Il passe insensiblement dans ses travaux de la figurine destinée à indiquer l’échelle 
d’une maquette de décor de théâtre à une marionnette à tige manipulée par le 
dessous du plateau, et de cette marionnette à tige à une nouvelle forme de gravure 
sur bois qui apparaît comme le « négatif » de la gravure sur bois traditionnelle. On 
remarquera notamment la maquette en volume réalisée par Craig pour la production 
de Hamlet à Moscou en 1912 en collaboration avec Stanislavsky, l’estampage intitulé 
Hecuba, d’une force et d’une beauté singulières, et le dessin de Michael Carmichael 
Carr (1881-1929), un des collaborateurs de Craig, qui nous donne un témoignage 
rarissime de l’environnement dans lequel Craig travaillait en 1907.
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Edward Gordon Craig, Kultur, Culture, 
Cultura & C°, estampage de figurine 
en bois (« Black Figure »), 1915
BnF, dpt des Arts du spectacle
Avec l’aimable autorisation du Edward 
Gordon Craig Estate
Cliché Michel Urtado

Schéma de Geoffrey Nelson : All 
the parts of a marrionette [sic ], 
1913
BnF, dpt des Arts du spectacle
Avec l’aimable autorisation du 
Edward Gordon Craig Estate
Cliché Michel Urtado

Article du Kansas City Star sur la 
collaboration de Michael Carmichael 
Carr avec Edward Gordon Craig, 
1910
BnF, dpt des Arts du spectacle
Avec l’aimable autorisation du  Edward 
Gordon Craig Estate
Cliché Michel Urtado



Portrait de Craig en marionnettiste
Craig a concrètement commencé à réaliser des spectacles de marionnettes, même s’il 
ne les a jamais donnés en public. Est ici exposé un ensemble de 3 photographies qui n’a 
jamais été présenté ni au public ni aux spécialistes de Craig.

Les marionnettes de l’École de l’art du théâtre à l’Arena Goldoni de Florence
L’Arena Goldoni, théâtre florentin où Craig fonde une école en 1913, sert d’atelier et de 
laboratoire pour ses recherches, notamment autour de la marionnette.
Parmi les travaux réalisés à l’Arena Goldoni en 1913 dans le cadre du programme d’études 
théâtrales élaboré par Craig pour son école, on remarque une marionnette dont la tête 
est inspirée d’un masque africain et une marionnette dont la tête est dérivée d’un dessin 
réalisé par Craig pour la production de Hamlet à Moscou.

La surmarionnette
Selon Craig, l’art de l’acteur doit être repensé : le risque que porte l’humain d’introduire 
l’accidentel sur la scène n’est pas acceptable dans l’art pur que doit être le théâtre. C’est 
en ce sens qu’il conçoit l’acteur comme une «sur-marionnette» (selon son propre terme) 
qui seule peut matérialiser sur le plateau la moindre des intentions du metteur en scène. 
L’acteur n’a pas à incarner, vivre, interpréter, il doit « représenter ». 
Cette conception paradoxale du jeu, alliant la nécessité du corps et le refus de l’humain, 
a orienté l’attention de Craig sur le théâtre de marionnettes. Il cherche en 1905-1907 à 
construire concrètement la «sur-marionnette» qui finaliserait sa théorie : réduire l’humain 
à l’impassibilité de l’objet ou porter la marionnette à l’animation du vivant.
Cette section s’intéresse à l’élaboration de ce concept, et propose à la communauté des 
chercheurs une nouvelle hypothèse quant à la nature de cette « surmarionnette ». 

Craig auteur de pièces pour marionnettes
Cette section illustre le projet de Craig de composer un vaste cycle de 365 pièces pour 
marionnettes qu’il a eu l’intention de montrer au public, sans jamais avoir l’opportunité 
de réaliser ce projet.
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Dante, Le Jardin pétrifié, 
compagnies Jean-Pierre Lescot 
- Daru, 1985.
Photographie  Brigitte Pougeoise

Hamm et Clov, Fin de partie, 
compagnie Hubert Jappelle, mise en 
scène Hubert Jappelle, 1968.
Photographie  Brigitte Pougeoise

Quelques marionnettes du Mahabharata, 
Théâtre de l’Arc-en-terre, mise en scène 
Massimo Schuster, 2003.
Photographie  Brigitte Pougeoise

Le Père, Légende sicilienne, 
Marionetteatern, Suède, mise en 
scène Michael Meschke, 1966.
Photographie  Brigitte Pougeoise



Les marionnettistes contemporains et Craig

Les traditions revisitées : Occident
Les traditions revisitées : Extrême-Orient
Les traditions revisitées : le théâtre de papier
Certains créateurs d’horizons différents s’appuient sur l’héritage du passé pour créer quelque 
chose de neuf, comme Craig les appelait à le faire. Une quinzaine de pièces vient mettre en 
lumière l’influence de Craig dans la pratique contemporaine.

Le rejet du réalisme
Le regard posé sur le travail des marionnettistes actuels montre une forte tendance à la stylisation 
et au symbolisme. La création contemporaine se situe de façon claire dans la lignée de Craig qui 
toute sa vie a pourfendu naturalisme et réalisme.

L’acteur marionnettisé
Cette section présente 7 pièces qui illustrent le recours actuel à la technique de la « marionnette 
habitée ». La marionnette habitée se situe dans le prolongement de la « surmarionnette ».

L’exploration de l’espace et du mouvement
Une dizaine de pièces montrent les expérimentations des marionnettistes dans deux dimensions 
fondamentales des recherches de Craig. Pour Craig le théâtre se définit comme un jeu avec 
seulement trois paramètres : lumière, son et mouvement dans l’espace.

Le jeu avec la langue
La langue elle-même devient parfois un matériau trituré à volonté par les créateurs. Certaines 
pièces pour marionnettes écrites par Craig montrent déjà ce goût pour la manipulation de la langue 
anglaise jusqu’aux limites du non-sens. On notera en particulier 5 marionnettes réalisées par 
Maria Signorelli pour un spectacle mettant en scène quelques-unes des pièces pour marionnettes 
de Craig. Maria Signorelli et sa famille ont connu personnellement Craig.

La transmission
Les notions de transmission, de filiation, d’enseignement et de « passage de flambeau » étaient 
essentielles aux yeux de Craig, qui dès 1907 avait le projet d’ouvrir une école. Il n’a pu réaliser ce 
projet qu’en 1913, avec l’Arena Goldoni. Malgré tous ses efforts, il n’a jamais pu rouvrir son école 
après la fin de la Première Guerre mondiale. Les admirateurs de Craig ont transmis une partie de 
son héritage à leurs propres élèves, mais souvent sans leur indiquer la source de cet héritage : si 
bien que l’influence de Craig s’est diffusée de manière largement inconsciente. Tel M. Jourdain, les 
générations d’hommes de théâtre postérieures aux années 1950 « font du Craig » sans le savoir. 
Dans une lettre que T. S. Eliot adresse à Craig en 1955, on peut lire : « Je suis sûr que vos idées ont 
sensiblement infléchi l’évolution du théâtre dans le monde entier. Nombre d’entre elles se sont 
probablement frayé un chemin dans la tête de bien des gens qui n’en connaissent pas l’origine, 
mais j’ai coutume de penser qu’une idée s’est véritablement imposée lorsque les gens croient 
l’avoir eue par eux-mêmes et oublient leur dette envers celui qui en est l’authentique inventeur. »
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Marionnette à l’effigie de E. G. 
Craig, The Great Mocker, Théâtre 
Obraztsov, Russie, 2001.
Photographie Vadim Shulzts

Photographie de personnages 
du Bread & Puppet Theatre, 
conçus par Peter Schumann.
Photographie  Massimo Schuster

Photographie de Chair de ma 
chair, Theater Meschugge 
(Allemagne), mise en scène 
Ilka Schönbein, 2007
Photographie  Brigitte 
Pougeoise

Acte sans paroles I, Clastic Théâtre, mise 
en scène Aurélia Ivan et François Lazaro, 
2006
Photographie  Clastic théâtre



Publication
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Important théoricien de l’art de l’acteur et de la représentation scénique, Edward Gordon 
Craig fit de nombreuses recherches sur la marionnette, qu’il considérait comme un modèle à 
suivre pour le comédien. Il constitua au cours de ses travaux une collection de marionnettes 
d’origines diverses et beaucoup de documents sur cet art scénique. 

Cet ouvrage, enrichi de nombreuses illustrations dont la plupart des pièces exposées, 
propose trois essais sur les sujets suivants : la place de la marionnette dans les recherches 
théoriques et pratiques de Craig, son projet d’écriture d’un cycle de 365 pièces pour 
marionnettes et l’actualité de la pensée de Craig dans la pratique des marionnettes 
aujourd’hui.

Contact presse Actes Sud : 
Christine Gassin - 01 55 42 14 46 - c.gassin@actes-sud.fr

Craig et la marionnette 

Sous la direction de Patrick Le Bœuf
Coédition Actes Sud / BnF

Broché, 19,6 X 25,5 cm
Environ 120 pages 
120 illustrations en couleur 

Prix : 29 •
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